des Princes €c. Juiller 1761 o

Mr. ’Abbé du Refnel a rendu dans fa Tradue-

tion en Vers tout 'éclat & tout Part de ce mot-
ceau vraiment admitable.

Mais C’eft peu dans un Vers que de fuirla rudeffe,
Il faut que le fon méme avec délicateffe
Faffe entendre au Lekeur Ialtion qu’on décrit,
Et que Pexpreflion foir 'écho de Pefprit,
Que le fiyle foit doux, lorfqu’un tendre Zéphyre
A travers les foréts s’infinug & foupire:
Qu’il coule avec lenteur, quand de petits ruiffeauy
Roulent tranquillement lenss languiffantes caux,
Mais kes vents en fureur, la mer pleine de rage
Font-ils d’un bruit affreux rétentir le rivage,
Le Vers comme un torrent en grondant doit marchets
Qu’Ajax fouléve & lance un énorme rocher,
Le Vers appéfanti tombe avec cette mafle.
Voyez-vous des épis efflenrant la furface
Camille dans un champ , qui court, vole & fend air,
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La Mufe {uit Camille, & part comme un éclair.
Efai fur la Crivigue , Chan: 1L
B
Nous avons cra devoir rapporter ces beaux
Vers de Mr. PAbbé du Refhel, avee dantant plus
de raifon que Mr. de San-Scverino ne nousa
point fait honneur de citer un {cul Poéte Fran-
cois parmi les Autcars qu'il dit avoir réifli dans
Thatmonie imitative. 11 ne pirle, pour les Mo-
dernes, que de quelques Iraiicns & de quelques
AnOons, fon filence fur ces Potres efb une efpéce
d mya.fhcc contie Jaquelle nous fomings en droit

de réclamer,
Le



